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   Contexte 
 
La CNUCED et le CCI sont deux des cinq organisations internationales qui ont été retenues pour la 
mise en œuvre du Programme Tous ACP Relatif aux Produits de Base Agricoles (AAACP) financé 
par l'Union Européenne.  
 
Les activités de la CNUCED couvrent quatre domaines: le financement de la chaine de valeur, les 
services sur l'information du marché, les bourses et le développement d'un portail sur les labels de 
durabilité. 
 
Les activités du CCI portent sur le développement des marchés sur la base d’études stratégiques et 
l’appui aux structures de promotion et aux acteurs des filières.  

 
Dans le cadre de l'AAACP, l'Atelier de consultation pour la région d'Afrique de l'Ouest qui s'est tenu 
en mai 2008 à Dakar, Sénégal a permis l'identification du projet de financement de la filière de la 
gomme arabique au Mali.  Ce projet a fait l'objet de discussions et a été retenu comme l'un des 
projets prioritaires lors de la réunion d'information (de brainstorming) en Juillet 2008 qui a rassemblé 
des experts dans les domaines du financement du secteur des produits de base, des systèmes de 
récépissés d’entreposage et de la gestion du risque. En tant que composante importante du Plan de 
travail de la CNUCED en Afrique de l'Ouest, le projet a été approuvé par le Comité de pilotage de 
l'AAACP. 
 
La gomme arabique (produit naturel des arbres Acacia-Senegal et Séyal) figure parmi les secteurs 
porteurs au Mali. Le secteur joue un rôle important grâce à sa contribution au développement 
économique et social, et à la protection de l'environnement.  L'augmentation de la production et du 
commerce de la gomme arabique, si l’on garantit un prix d'achat plus élevé au producteur, pourrait 
accroître les revenus des communautés dans les zones sahéliennes du Mali, améliorer les conditions 
de vie des opérateurs travaillant dans la chaîne de valeur de la gomme arabique et contribuer à la 
diversification de l'économie malienne. Les gommiers jouent également un rôle clé dans la lutte 
contre la désertification et l’amélioration de l'écosystème dans les zones arides d'Afrique 
subsaharienne. 
 
Cependant le potentiel du secteur est loin d'être exploité en raison de nombreuses contraintes liées à 
l'organisation de la filière, la circulation de l'information du marché et l'accès au financement 
adéquat. Pour augmenter la production et améliorer la qualité de la gomme arabique, les opérateurs 
de la filière ont besoin de fonds pour acquérir des équipements et financer la campagne de 
commercialisation. En ce qui concerne le financement, les producteurs disposent d'une faible 
capacité financière et bénéficient rarement du financement des banques, institutions microfinance, et 
autres institutions spécialisées. Actuellement, le mode le plus couramment pratiqué par les acteurs 
est le système de préfinancement qui consiste pour le grossiste-exportateur à distribuer des liquidités 
aux collecteurs qui, à leur tour, les redistribueront aux producteurs. Or ce mode de financement qui 
est étroitement lié au mode de commercialisation en cours, a un impact négatif sur la distribution des 
bénéfices au profit des producteurs et ne favorise pas le développement durable de la filière. D’où la 
nécessité d'étudier et de mettre en place des mécanismes de financement alternatifs adaptés qui 
pourraient non seulement améliorer l'accès au crédit par les principaux opérateurs, mais aussi 
accroître la part des revenus des petits producteurs dans la distribution finale des profits.  
 
Dans le présent contexte, le CCI a réalisé en collaboration avec le gouvernement du Mali à travers le 
ministère chargé du commerce « l’Etude stratégique sectorielle pour le développement de la gomme 
arabique au Mali ». Le Gouvernement et les acteurs sont convenus d’en faire une stratégie nationale. 
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Le CCI a aussi apporté  son concours pour la mise en place d’un Comité nationale pour la mise en 
œuvre de cette stratégie au cours d’un atelier tenu du 22 au 23 octobre 2009 qui a regroupé les 
représentants des ministères impliqués dans le développement de la filière gomme arabique 
(ministères de l’environnement, de l’agriculture, du commerce, de l’élevage et de l’administration 
territoriale) et des différents groupes d’acteurs (producteurs, collecteurs et exportateurs). L’EDIC du 
Cadre Intégré a révélé les opportunités que pourrait offrir le développement de la filière gomme 
arabique au Mali et l’intérêt que le Gouvernement accorde à cette filière ressort dans les documents 
de référence en matière de développement du Mali, à savoir le PDES et le CSCRP 2007-2011.  
 
La CNUCED, lors de première étape du projet, a commandité une étude de faisabilité sur 
l'établissement d'un mécanisme de financement pour la filière gomme arabique au Mali.  L'étude a 
fait un état des lieux de la filière gomme arabique (y compris la production et l'organisation de la 
filière), analysé la problématique du financement de la filière et proposé un mécanisme de 
financement de la chaîne de valeur de la gomme arabique basé sur le système de récépissé 
d'entreposage. La mise en œuvre du projet de financement de la filière gomme arabique par la 
CNUCED contribuera à la matérialisation de la stratégie sectorielle. 
 
Stratégie et Objectifs 
 
Un atelier sera organisé et qui aura pour objectif :  
 

⇒ Les deux premiers jours aura pour but d’examiner l'étude de faisabilité sur l'établissement 
d'un mécanisme de financement pour la filière gomme arabique au Mali et définir les 
modalités de sa mise en œuvre au Mali. L'expérience de l'usage d'un tel mécanisme dans 
les autres pays de la région sera également abordée. L'atelier permettra en outre 
d'améliorer les connaissances des participants sur le système de récépissé d'entreposage et 
de renforcer la synergie avec les autres initiatives en cours dans le secteur gomme 
arabique au Mali, notamment son intégration dans la stratégie sectorielle sus-évoquée. 

 
⇒ Le troisième jour aura pour but de mettre en place le Comité national pour la mise en 

œuvre de la stratégie sectorielle de développement de la gomme arabique.  
 
La démarche adoptée pour la réalisation de la stratégie et sa mise en œuvre est de prendre en compte, 
à travers les ministères techniques, à la fois les objectifs de Gestion Durable des Terres (GDT), 
environnementaux et de réduction de la pauvreté par le commerce. 
 
Les partenaires techniques et financiers (PTF) seront invités, chacun selon leur centre d’intérêt, à 
accompagner la mise en œuvre de la stratégie nationale. 
 
Cette démarche permettra de concilier les intérêts souvent divergents, créer la synergie des actions et 
plus de rationalité. 
 
Résultats escomptés 
 
 L'étude de faisabilité sur l'établissement d'un mécanisme de financement pour la filière gomme 

arabique au Mali est présentée, discutée et validée; 
 Les modalités de mise en œuvre d'un tel mécanisme sont identifiées;  
 Les capacités des participants sont renforcées dans la connaissance du système de récépissé 

d'entreposage. 
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 Le Comité pour la mise en œuvre de la stratégie sectorielle de développement de la gomme 
arabique est mis en place et son mode de fonctionnement convenu. 

 
Participants 
 
Les participants de l'atelier seront constitués de représentants  des secteurs public et privé, y compris 
les représentants du gouvernement malien, des institutions financières, des principaux acteurs de la 
filière gomme arabique, des partenaires de développement, des experts de récépissé d'entreposage et 
les partenaires techniques et financiers. 
 
Etant donné la contrainte du budget, le nombre total de participants serait d'environ 85, y compris  
- participants de  Bamako, Kayes, Koulikoro, Segou, Mopti, Tombouctou et Gao ;  et 
- experts internationaux et régionaux. 
 
Lieu 
 
L'atelier sera organisé à Azalaï Hôtel Salam, Bamako les 11, 12 et 13 mai 2010. 
  
Estimation du budget 
 
Le budget total de cet atelier devrait couvrir les dépenses suivantes: 
 Financement des participants locaux  
 Financement des experts internationaux et représentants de la CNUCED  
 Salle de conférence et matériels 
 Déjeuners 
 Pauses café 
 Cocktail 
 Photocopies et frais divers. 


